
LA LOI DE LA CHASTETE 
·. 

LE ROMAN DE LA VIE. -C'est le grand roman de la nature que les êtres 
humains naissent de deux sexes opposés, . chactin étànt le complément mental 
et physique de l'autre, et qu'ils possèdent des instincts et des impul­
sions qui les attirent l'un vers l'autre. La loi de l'amour est aussi im­
pérative que la loi de la gravitation et tout aussi inexorable dans ses 
demandes. Chaque être humain, normal ou anormal, répond dans une certaine 
mesure à cette grande loi. Hême parmi la lie de la société, les humains 
semblent chercher leurs affinités, et trouvent · une satisfaction mutuelle 
dans leur choix. Lorsque cette grande impulsion de la nature s'empare de 
personnes cultivées·, cela signifie pour elles un nouveau ciel; une nouvel­
le terre ; une inspiration de poésie, de musique," de valeur et les pos­
sibilités les plus élevées de la vie. Elle s'entrelace comme un fil d'or · 
à · travers . tout le manteau de '' l 'histoire ; elle fortifie le bras 'du gtier­
rier, elle inspire le génie de l'artiste ; elle murmure de suaves caden­
ces dans les oreilles du poète ; elle touche de son pouvoir magique la 
vie la··plus humble et 1 'orne de pensées de grandeur et de noblesse. 

' NECESSITE DE LA CHASTETE. - Pour que ce grand instinct de la vie e.pporte 
la satisfaction et la joie, il doit être pur, sain et chaste, autrement 
il deviendra un feu qui consume, sans rien quE! la destruction dans son 
sillage; · La chose qui peut apporter la plus grande joie, et la suprême 
Satisf~ction, peut devenir, par perversion, la plus grande forcepour 

· notre destruction. La loi de Dieu confirme la loi de la nature en affir­
mant .l'absolue nécessité de la chasteté. Les maladies hideuses flétris­
sent la vie de l'impur. 

Il y a une autre raison des plus impératives pour laquelle les hommes 
et les femmes doivent suivre absolument à la lettre la loi de la chaste­
té. L'être humain a une longue période d'enfance, pendant la~uelle il dé­
pend absolument des .autres peur sa nourriture, ses vêtements et son ins­
truction. Dieu a décrété que par le mariage chaque enfant aura un père et 
une mère personnels pour le protéger en en prendre soin.Que serait le mon­
de sl les hommes et les fennnes . avalent des relations de promiscuité et si 
l'obligation de la parenté ne pouvait pas être établie d'une façon défi­
nie pour chàque .enfa!_lt individuelle!nent? Qui sentirait la nécessité im­
pulsive d'assumer ie rôle de la parenté, si ce n'était la pensée que ces 
enfants sont une partie de notre être mgme. et que la plus grande obli­
gation de notre vie tourne autour d'eux ? Certainement le mariaee fut di-:­
vinement institué. 

Pourquoi disons-nous que le m~urtre est le plus grand crime dans la ~até­
gorie des félonies ? C'est parce que lorsque quelqu'un prend la vie d'un 
autre, il prend quelque chose qu'il ne saurait restaurer en aucune condi­
tion. Des marchandises volées peùvent être rendues, des faussetés peuvent 

.· être annulées ; les blessures du corps peuvent être guéries ; mais le 
meurtre est le grand et hideux crime qui d€fie la restitution. Pourquoi 
l'Eglise place-t-elle le crime de l'impudicité à côté de celui du meurtre 
dans sa signification ? Parce que quand on viole la vertu, on prend ce 
qui ne peut être restauré, si sincère que soit la repentance et si grand 
que soit le désir d'opérer la restitution. 

UN SEUL MODELE DE UOF.ALITE. -Parmi le monde l'idée slest répandue que 
les femmes doivent être tenues à une obligation plus stricte que les hom-



mes. Un doubl~ mod~le de morale est dêfendu par beaucoup de personnes des 
deux sexes, et 1 'idée est prévalente que les jeunes gens doivent 'l jeter 

... leur , gourme~.après quoi ils reviendront à une stabilité morale '; Il n'y 
·a pas .de fantàisi,è plus danmable au monde que cètte idée d'un double ·. mo­
dèle de, morale.I..es femmes en récoltent les résultats malheureux par des 
maladies odie~se~ pour lesquelles elles ne sont absolument pas - responsa~ 
bles .; les enfants n-aissent aveugles et imbéciles et les homt!les délaissent 
la spiritualité et d·e~iennent ch~rnels et entretiennent des rêves obscè-
nes. Ceux qui ont contemplé les conséquences de la vie immorale dans tou­
tes ses manifestations hideuses et multiples ont observé que le jeune 
homme qui jette au vent, invariablement récolte la tempête. 

La vertu est honorable parce que 1 'hormne est un homme· et non une brute. 
"Un homme véritable, dit Platon, ne rendra pas esclave la partie. la plus 
noble de sa .personne à ce qu'il y a de plus mal ni ne rendra son "moi" 
céleste à ce qui est le moins divin." L'homme nort'!lal c'est celui qui con­
naît sa, .propre nature essentielle comne homme et qui se gouverne d'après 
cette connaissance. ·Il considèr·e son proprë corps et ceJ ui des autres 
êtres humains comme sacré. Dans ses fonctions, son corps est la demeure 
de son esprit ; et dans sa fornte, l'i~age de Dieu. C 1 es~pourquoi, préser­
ver son corps et son âme des souillures des péchés du monde est pour lui 
un COMMANDEl1ENT DIVIN. 

DIFFERENCE. - L'hommta le pouvoir de contrôler ses passions personnel­
les, d'empêcher ses inclinaisons instinctives, de protéger sa propre 
vertu-, c'est l'homme en qui ses semblables auront confiance. Ils savent 
que l'homme qui ne veut pas sacrifier le plus grand don de · l'homme pour 
satisfaire ses propres impultions respectera généralement les dons de 
l'humanité partout. D1 un autre côté, l'homme qui ne se respecte pas lui­
même jusqu'à libérer son corps et son caractère de la contamination du 
péché ne doit pas espérer que les autres les respecteront. La communauté 
n'aura pas foi dans l'homme qui e~t moralement impudique. On n'aura pas 
confiance en lui quand il se trouvera en face de fer..1Illes pures et innocen­
tes. Il n'est pas invité dans la maison des gens respectables. Lorsque 
san caractère sera connus toute bonne personne l'évitera. 

Le Seigneur a dit dans la révélation moderne concernant les personnes 
immorales : 

nQue ceux-là prennent garde et se hâtent de se repentir, sinon le juge­
ment viendra sur eux comme un piège, et leur folie sera manifestée et 
leurs oeuvres les suivront aux yeux du monde. 

"Et en vérité, je vous le dis, comme je l'ai dit auparavant, celui qui re­
garde une femme pour la convoiter, ou si quelqu'un commet l'adultère en 
son coeur, il n'aura pas l'Esprit, mais il niera la foi et craindra." 
(Doctrine et Alliances, section 63 : 15,16. 

L'hontme et la femme qui préservent leur qualité d'homme et de femme, qui 
conservent leur vigueur et leur pouvoir spirituel, attirent. Leurs yeux 
sont clairs, leur intelligence vive, et leurs corps droits. Ils sont res­
pectés, admirés et aimés par tous. 

Quelques-unes des infections les plus graves et très répandues, quoique 
~rdi~airement on ne les mentionne pas, ce sont les maladies vénériennes, 
avec toute une suite de conséquences terribles, telles que la cécité, les 
maladies articulaires avec des complicati0ns cardiaques, la péritonite, 
la paralysie et l'aliénation mentale. On ne peut ~es éviter·qu'e~ ayant 
une vie pure, non seulement du corps, mais aussi de l'esprit et du coeur. 
Une vie pure est absolument nécessaire pour : maintenir la santé. 



CR-OYANCE DES SAINTS DES DER.NIERS JOURS. - "L'hygiène des · sexes, inclus une 
raisonnable compréhension des fO!lCtions des organes de . reproduction ainsi 
que du soin correct qu'il faut leur accorder, .!2st de premièreimportance 
pour sauver, garder et maintenir l'idéal de chasteté des Saints des Der­
niers Jours comrne pour rendre possibles d'heureux mariages pour 1' éternité." 
Docteur L. L. Daines. 

QUESTIONNAIRE 

1. Montrez que 1' impulsion divine qui atti :ï.:e 1 'hom.Ttle vers la femme est la 
' ' b&se sur laquelle reposent les sentiments les plus élevés et les plus 

s~cré~ et la joie de la vie . 
2. Pourquoi l'enfance prolongée doit-ellt: être en relation avec un mariage 

permanent ? 
3. Pourquoi les Saints des Derniers Jours considèrent-ils 1 'immoralité se-· 

xuelle comme vo~s~ne du meurtre ? 
4. Discutez la fausseté de l'expression : "Les jeunes gens doivent leur 

gourme'1
• 

5. Enumêrez les récompenses de l'obéissance à la loi de la chas teté. 
6. Comment le "ro:rtan de la vie" peut-il être préservé jusqu'Hu de~nier 

souffle de vie ? 
7. J:1ontrez comment Dieu et la Nature coopèrent en demandant une absolue 

chasteté . 
S. · Nom.rne z quelques-unes des ::naladies que l'homme moissonne quand il jette 

sa gourme ? Co~ment mettent-elles la génération future en danger ? 

1 
~-


